
Née en 1878, elle est la fille d’un général de brigade
polytechnicien. Après une éducation rigoureuse suivant les
principes de la haute bourgeoisie parisienne de la fin du
XIXe siècle, elle s’écarte progressivement de son destin
bourgeois. Jeune fille, elle avait perçu l’injustice des
conditions des pauvres, en leur rendant visite, sur le conseil
de son aumônier. Adulte, elle découvre le projet de la
Maison Sociale et la spiritualité de Mercedès Le Fer de la
Motte. Elle souhaite alors devenir « résidente sociale » en
1903. 

Ses parents, qui voient dans cet engagement folie et
assujettissement, iront jusqu’à la faire enlever et soigner
dans un hôpital psychiatrique suisse. De retour à Paris,
Marie-Jeanne Bassot porte pleine à l’encontre de sa mère,
pour séquestration arbitraire. Si elle gagne le procès, cette
affaire porte atteinte à la réputation de la Maison Sociale qui
doit alors fermer ses portes en 1909. 

Dès 1910 et aidée par Mathilde Girault, elle rouvre une
Maison sociale à Levallois-Perret. Pour financer le loyer et
les premières actions, les deux femmes gagnent quelques
ressources en donnant des cours à mi-temps, l’une de piano,
l’autre de français. En 1913, Marie-Jeanne Bassot commence
à disposer de moyens qui lui permettent de développer son
projet global d’éducation populaire. Elle établit des relations
avec de grandes organisations philanthropiques
américaines. Ce qu’elle voit aux États-Unis du pouvoir de
transformation sociale la conforte dans la pertinence de
l’action sociale globale localisée qu’elle pratique à Levallois-
Perret, mais, surtout, l’incite à propager en France ce type
d’action dans un maximum de quartiers populaires et en
milieu rural. Elle entreprend des contacts avec des œuvres
sociales qui sont implantées dans ces quartiers et qui,
constatant leurs convergences, décident de se fédérer en
mai 1922 sous l’appellation commune de « centre social ».
Reconnue pour son travail social, Marie-Jeanne Bassot
intègre le club féminin du Soroptimist-club en 1924. Elle
décède à la Résidence sociale d’un cancer, en décembre
1935. Elle n’a que 57 ans. 
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ÉLÉMENTS HISTORIQUES

>> Aidée de Mathilde Girault, Marie-
Jeanne Bassot rouvre une Maison

sociale à Levallois-Perret (1910)



>> Première Guerre mondiale (1914-1918)



>> Ouverture de l’école d’action sociale
(1919)



>> 1ère conférence internationale des

settlements à Londres (1922)



>> Création de la FCSF (1922)



>> Rédaction du Rapport Bassot-Diémer
présenté au Congrès du Redressement
français. 1er texte « doctrinal » (1927)








            
            Après votre procès, vous avez tout perdu. L'équipe
doit vous aider à "reconstruire" la résidence sociale de
Levallois-Perret ! 

Elle doit le faire en trouvant et mémorisant les "outils" à
mettre dans sa valise pour la reconstruire.

Le premier participant commence : "Pour reconstruire la
résidence de Levallois, j'ai besoin d'outils, dans ma valise
je mets…". Le 1er participant cite 2 outils, celui d'après
répète la phrase et les 2 outils, et en rajoute 2 autres, et
ainsi de suite. C'est bon quand le dernier participant a
tout répété, dans l'ordre !
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            L'équipe doit vous aider à terminer le
rapport "Les centres sociaux" qui comporte des
trous et que vous écrivez avec Marie Diémer.
Vous le présenterez en 1927 au Congrès du
Redressement français. C'est le 1er texte "doctrinal"
à propos des centres sociaux.

Pour cela, une personne de l'équipe pioche la
phrase manquante, qui a été effacée de votre
rapport. Elle doit la répéter à une autre personne
de son équipe en mode téléphone arabe, qui à son
tour doit répéter la phrase entendue à la personne
suivante et ainsi de suite, jusqu'à ce qu'elle vous
parvienne.

Réponse :  « Le Centre social est un centre de
lumière pour la localité. Il doit chercher à réveiller
les forces latentes et à les faire agir. »

Vous validez si la phrase est correcte (ou à peu
près) : "Oui, c'était bien ça, je m'en souviens
maintenant"
Ou si trop éloignée : "Non ce n'était pas tout à fait
ça... il faut encore réfléchir." Auquel cas l'équipe doit
recommencer.
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N'hésitez-pas à vous imprégner de la fiche personnage de votre "binôme" d'époque ou des autres
personnages cités dans votre bio

Prévoyez un téléphone avec minuteur ! Vous aurez parfois à chronométrer le temps des missions et, de
manière générale, à faire attention qu'une équipe ne passe pas 10 minutes dans votre époque

PRINCIPES DE JEU

            
            Le truc en plus !
A l'époque passée, certaines équipes ont pour mission de
venir vous répéter les mots de Mercédès Le Fer de la
Motte, qui vous a beaucoup inspirée. Voici la citation
qu'elles vous diront :  « La Maison sociale est bien moins
une chose que quelqu’un. Elle est toujours quelqu’un,
c’est pourquoi elle est si vivante, si difficile à définir. La
vie s’affirme, se constate, mais ne se définit pas »


